
Lundi 22 janvier : des appels désespérés

Deutéronome 1.19-35

Nous avons alors quitté l’Horeb et nous avons marché à travers le grand et
terrible désert que vous avez vu, sur la route de la montagne des Amorites,
comme le Seigneur notre Dieu nous l’avait ordonné. Ainsi, nous sommes
arrivés à Cadès-Barnéa.  Et je vous ai dit : « Vous êtes parvenus jusqu’à la
montagne des Amorites, que le Seigneur notre Dieu nous donne. Vois ! Le
Seigneur ton Dieu a mis ce pays devant tes yeux : monte en prendre
possession, comme te l’a dit le Seigneur, le Dieu de tes pères. Ne crains pas !
Ne t’effraie pas ! » Alors, vous vous êtes tous approchés de moi et vous
m’avez dit : « Envoyons donc des hommes en éclaireurs : qu’ils explorent pour
nous le pays et nous renseignent sur la route par laquelle nous monterons et
les villes où nous entrerons. » Cette proposition me parut excellente et j’ai pris,
parmi vous, douze hommes, un par tribu. Ils ont pris la direction de la
montagne et y sont montés. Arrivés aux gorges d’Eshkol, ils ont parcouru le
pays en espionnant. Ils ont pris dans leurs mains des fruits du pays et sont
descendus nous les apporter. Ils nous ont renseignés en disant : « C’est un
bon pays, que le Seigneur notre Dieu nous donne ! » Mais vous n’avez pas
voulu y monter ; vous avez été rebelles à l’ordre du Seigneur votre Dieu, vous
avez calomnié le Seigneur sous vos tentes, en disant : « C’est parce que le
Seigneur nous hait qu’il nous a fait sortir du pays d’Égypte, c’est pour nous
livrer entre les mains des Amorites et nous exterminer ! Où donc allons-nous
monter ? Nos frères ont fait fondre notre courage en disant : “C’est un peuple
plus nombreux et de plus haute taille que nous ; les villes sont grandes et
fortifiées jusqu’aux cieux ; nous y avons même vu les fils des géants
Anaqites !” » Alors je vous ai dit : « N’ayez pas peur ! Ne les craignez pas !  Le
Seigneur votre Dieu, qui marche devant vous, combattra lui-même pour vous,
exactement comme il a agi avec vous en Égypte, sous vos yeux.
Tu l’as vu aussi dans le désert : le Seigneur ton Dieu t’a porté, comme un
homme porte son fils, tout au long de la route que vous avez parcourue jusqu’à
votre arrivée en ce lieu. Et, malgré cela, vous n’avez pas mis votre foi dans le
Seigneur votre Dieu, lui qui marchait devant vous sur la route pour chercher le
lieu de vos campements : il était dans le feu durant la nuit pour éclairer vos pas
sur le chemin, et dans la nuée durant le jour. » Le Seigneur a entendu le bruit
de vos paroles, il s’est irrité et a déclaré sous serment : « Pas un seul de ces
hommes, personne de cette génération mauvaise ne verra le bon pays que j’ai
juré de donner à vos pères »

Psaume 144.9-20

La bonté du Seigneur est pour tous, sa tendresse, pour toutes ses oeuvres.
Que tes oeuvres, Seigneur, te rendent grâce et que tes fidèles te bénissent

Ils diront la gloire de ton règne, ils parleront de tes exploits,
annonçant aux hommes tes exploits, la gloire et l'éclat de ton règne :
ton règne, un règne éternel, ton empire, pour les âges des âges. Le Seigneur
est vrai en tout ce qu'il dit, fidèle en tout ce qu'il fait.
Le Seigneur soutient tous ceux qui tombent, il redresse tous les accablés.
Les yeux sur toi, tous, ils espèrent : tu leur donnes la nourriture au temps voulu
; tu ouvres ta main : tu rassasies avec bonté tout ce qui vit.
Le Seigneur est juste en toutes ses voies, fidèle en tout ce qu'il fait.
Il est proche de ceux qui l'invoquent, de tous ceux qui l'invoquent en vérité.
Il répond au désir de ceux qui le craignent ; il écoute leur cri : il les sauve.
Le Seigneur gardera tous ceux qui l'aiment, mais il détruira tous les impies.

1ère lettre de Jean – 1,8-10

Si nous marchons dans la lumière, comme il est lui-même dans la lumière,
nous sommes en communion les uns avec les autres, et le sang de Jésus, son
Fils, nous purifie de tout péché. Si nous disons que nous n’avons pas de
péché, nous nous égarons nous-mêmes, et la vérité n’est pas en nous. Si nous
reconnaissons nos péchés, lui qui est fidèle et juste va jusqu’à pardonner nos
péchés et nous purifier de toute injustice. Si nous disons que nous sommes
sans péché, nous faisons de lui un menteur, et sa parole n’est pas en nous.

Evangile : Luc 18.35-43

Alors que Jésus approchait de Jéricho, un aveugle mendiait, assis au bord de
la route.
Entendant la foule passer devant lui, il s’informa de ce qu’il y avait. On lui
apprit que c’était Jésus le Nazaréen qui passait. Il s’écria : « Jésus, fils de
David, prends pitié de moi ! » Ceux qui marchaient en tête le rabrouaient pour
le faire taire. Mais lui criait de plus belle : « Fils de David, prends pitié de
moi ! » Jésus s’arrêta et il ordonna qu’on le lui amène. Quand il se fut
approché, Jésus lui demanda :
« Que veux-tu que je fasse pour toi ? » Il répondit : « Seigneur, que je retrouve
la vue. » Et Jésus lui dit : « Retrouve la vue ! Ta foi t’a sauvé. » À l’instant
même, il retrouva la vue, et il suivait Jésus en rendant gloire à Dieu. Et tout le
peuple, voyant cela, adressa une louange à Dieu.

Prière

Dieu très aimant, tu aides ceux qui sont pauvres à se relever et tut les rétablis
dans leur dignité. Entends les appels des plus démunis dans le monde
d’aujourd’hui ; redonne-leur l’espérance. Fais de nous un peuple un. Nous t’en
prions au nom de Jésus. Amen




